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disparus que lorsqu'on aui-a une heure unique pour toute l'Allemagne, c'est-à-diie
lorsque toutes les heures locales auront cessé d'être reconnues.

Contre ce projet toutes sortes de préventions se rencontrent dans le public et
c est à tort, je croîs. A la vérité, les savants de nos observatoires se sont, après mûro
étude de la (question, prononcés contre cet esprit d'opposition

Messieurs, la science va plus loin que nous n'allons. Elle ne se contente pas
d une heure unique pour l'Allemagne ou pour le milieu de l'Europe, mais elle
demande une heure universelle basée sur le méridien deGreenwich, et elle a certaine-
ment tout à tait i-aison à son point de vue, et eu égard aux buts qu'elle poursuitOn a craint que l'introduction de cette uniformité de l'heu-e dans la vie civile
no causât dos perturbations, et l'on a particulièrement fait ressortir les inconvénients
qui en résulteraient pour les fabriques et les industriels. A ce sujet ie me reporte
aux discours de notre collègue M. Strumm. Si la. différence entre l'heure du 15o
degré et colle de quelque autre endroit, disons NeuLirchen (20 minutes peut-être)
est connue, il ne saurait être difficile de modifier en conséquence les règlements de
la fabrique, bi le fabricant veut que ses ouvriers soient, on mars, rendus à la fabri-
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soleil, ses règlements peuvent arrêter que le travail commencera à

^ u Tn ,
'^'' P""^ tovrior, l'heure du commencement des travaux est aujourd'hui de

h h. 10, les règlements peuvent facilement dire pour l'avenir (5 h. 30, et ainsi de suite
Maintenant, quel effet le changement proprosé aurait-il pour la population rurale ?

Jjo fait est, messieurs, que l'ouvrier agricole ne consulte pas beaucoup l'heureLa plupart du temps il n'a ni horloge ni montre. Il regarde s'il ne fait pas jour-
alors il sait que la cloche de la forme va bientôt donner le signal du commencement
do hi journée. Quand l'horloge de la ferme ne va pas juste,' ce qui est la règle (Hi-
lanté), 81 elle avance d'un quart d'heure, l'ouvrier arrivera certainement au travail
un quart d heure trop tôt, mais il quittera l'ouvrage, d'après la même horloge c'est-
a-(lire un quart d'heure avant l'heure, de sorte que la durée du travail sera ia mêmeOn ne compte guèi'o à la minute dans la vie pratique. Il est d'usage dans un '--rand
nombre do localités de retarder l'horloge de l'école, afin que les enfants soient là lors-
que 1 instituteur arrive. De même l'horloge du tiibunal est souvent retardée afin
que les jiartios soient piésentes avant l'ouverture de l'audience. Par exemple 'dans
les villages qui se trouvent près dos chemins de fer, on avance généralement l'h.lrlo.'e
de quelques minutes, pour que les gens ne laissent pas passer l'heure du traui
ht même, messieurs, il n'y a pas jusqu'à cette haute asMMnblée elle-même qui n'ait
son quart (rhoure académique, lequel est même i)arfois quelque peu allongé (Hilarité).

On a parlé de la différence entre l'heure solaire et l'heure moyenne. M. le dé-
puté von .Stiimm a parfaitement raison lorsqu'il dit que cette <lifférence viendra
s ajouter aux difféi'encos qui seront le résultat du système nouveau. Mais, messieurs,
ici iHaut tenir compte do ce (pie cette difféi'once est tantôt positive tantôt né"-a-
tiye

;
en réalité elle devra être tantôt ajoutée tantôt retranchée. Et le maximum, "de

1() minutes, n'est atteint que quatre jours pendant toute Tannée. Messieurs, y a'-t-il
parmi nous quehiu'un. même celui qui réglerait ponctuellement son existence d'api es
les indications d'une horloge bien juste, >[\n ait jamais remaniué qu'il y a pendant un
trimestre un jour où il se met à table et se couche jusque K; minutes trop tôt, et que
pendant le trimestre suivant il y a un jour où il le'fait Ki miniitos trop tard ?' Je ne
le crois pas.

" Messieurs, ce (|ui me semble prouver que les craintes au sujet de la suppres-
sion des heures locales no sont pas fondées, c'est justement cette circonstance, que la
différence, coi)en(lant assez considérable, entre l'heure solaire et l'heure moyenne
n'est aucunement connue de la masse du ]»iiblic et n'îi jamais été ressentie par hii.

" Messieurs, nous ne saurions ici, par un vote ou une décision, établir tout ce
que le mouvement on question tend à accomplir. Cela iiourr.a peut-être se faire plus
tard au moyen de négociations internation;i' s, JMais je crois que tout cela serait
facilité silo Ileichstag exprimait sa sympathie pour lin principe quia été mis en
vigueur, sans })erturbations réelles, en Améri(;ue. en Anifletorre. on Suède en Dane-
mark, en Suisse et dans l'Allemagne du sud." ( yifs applaudissements.)

Le rapport du département impérial des chemins de fer est adopté.


